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 CRETEIL  

Un peu de Provence au milieu
du bitume

A FIN desL travaux au
centre
socioculturel
Madeleine-
Rebérioux
approche, il
ouvrira ses portes
au public en
janvier. Il y a
quelques jours,
sept oliviers plus
que centenaires
ont été plantés sur
le site, dans le
quartier des
Sarrazins. L�idée
est de sortir des
essences végétales
traditionnelles
dans la région. Le
centre, en forme
de demi-cercle
avec une façade
en brique,
proposera des activités sportives et culturelles comme des cours de
yoga, de fitness, mais aussi des ateliers sur le multimédia, les
sciences et les techniques et l�art contemporain. Une salle de
spectacle de 116 places permettra également d�accueillir des
personnes à mobilité réduite.

 CHENNEVIERES 

500 collégiens courent
contre les leucodystrophies

ES 500 élèves du collège Molière à Chennevières se mobilisentL en faveur de l�Association européenne contre les
leucodystrophies (ELA), qui sont des maladies génétiques orphelines.
L�association est parrainée par Zinedine Zidane. Demain, comme
plus de 185 000 jeunes dans toute la France, ils participeront à
l�opération Mets tes baskets et bats la maladie. Le principe est
simple : les jeunes courront au fort de Champigny de 9 heures à
16 heures. En échange de leur effort, ils doivent trouver des parrains
qui acceptent de sponsoriser leur course. Les fonds ainsi collectés
sont destinés à l�association ELA.

VIVRE DANS LE VAL-DE-MARNE
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Rungis

Villepin pousse à la création
d’une nouvelle crèche

ICHEE au beau milieu des
bâtiments de la zone indus-N trielle Silic à Rungis, la

crèche interentreprises les Petits
Chaperons rouges est trop étroite
pour accueillir tout le monde. Il y a là
des élus UMP, le préfet, le président
PC du conseil général et, bien sûr,
des chefs d�entreprise et des mères
ayant trouvé là la crèche « idéale »
pour garder leurs enfants de 7 h 30 à
19 h 30 quand elles travaillent. Do-
minique de Villepin, le Premier mi-
nistre, venu visiter hier ce lieu d�ac-
cueil pas ordinaire, est accompagné
de Philippe Bas, ministre délégué à
la Famille. Et voici le Premier mi-
nistre qui enfile, comme tout le
monde, les chaussons obligatoires
pour accéder à la crèche. Le décor
est attrayant : des ballons de toutes
les couleurs, des blousons d�enfant
accrochés aux murs et des dessins

de Noël. D�une salle à l�autre, d�une
section à l�autre, les bambins sont
surpris par le cortège d�officiels et de
photographes.

« Ne vous inquiétez pas les en-
fants, on ne fait que passer », lance
prudemment le Premier ministre.
« Là, c�est de la pâte à modeler », croit
savoir son ministre délégué à la Fa-
mille. Plus loin, des petits, conscien-
cieux, s�acharnent à construire une
maison. Philippe Bas est curieux. Vil-
lepin, émerveillé : « Bravo, à la fois en
terme d�espaces et d�orientation. »

Les parents interpellent
le Premier ministre
Deux enfants se tirent les cheveux et
l�un d�eux pleure. « Là, il y a un pro-
blème d�espace vital », observe Ville-
pin, qui demande si « une mère in-
quiète peut venir voir son enfant
durant la journée ». La réponse est

oui. Un peu plus tard, ce sont des pa-
rents qui interpellent le Premier mi-
nistre sur les problèmes récurrents
des familles. Une employée d�Air
France témoigne de sa difficulté à
trouver une place pour son enfant.
Une mère dit tout le bien qu�elle
pense de cette crèche mais émet un
bémol : ses horaires de fermeture.
Une mère travaillant au MIN com-
mence à 7 heures, mais la crèche
ouvre une demi-heure plus tard.

« Il y a une liste d�attente. Des
études sont en cours, il faut analyser
les besoins », réplique la directrice.
« Il est question d�ouvrir une autre
crèche d�entreprise », ajoute le prési-
dent de la Silic. « La volonté du gou-
vernement est de concilier la vie de
famille et la vie professionnelle. Il y a
deux fois plus de femmes qui travail-
lent aujourd�hui qu�il y a quarante
ans », explique le Premier ministre,
interpellé aussitôt par une autre
mère. « Il faut des places, des places,
lui demande-t-elle en souriant. J�at-
tends un troisième. Dans un an, je
fais comment, je vous l�amène ? » Il
lui répond en plaisantant : « Moi, je
serai assez peu occupé dans un an,
donc, croyez-moi, c�est très volon-
tiers. Je serai même ravi de revenir
aux Petits Chaperons rouges. » Avant
de quitter Rungis avec des dessins
d�enfants, Villepin offre son « ca-
deau » aux familles en annonçant
40 000 places de plus que ce qui
était prévu dans le plan Petite En-
fance.

R.B.

D’autres projets en vue
ES CRECHES interentre-L prises sont décidément en vo-

gue. Le 7 décembre, l�Agence de
développement du Val-de-Marne
et l�entreprise Petite Enfance Ges-
tion créée en 2005 à Saint-Mandé
ont signé un accord de partenariat
visant à développer les crèches in-
terentreprises dans le départe-
ment.

« Le Val-de-Marne, qui est en
plein développement écono-
mique, offre un gros potentiel, as-

sure Virginie Ferrer-Pelissier, res-
ponsable du développement de
Petite Enfance Gestion. Or, au-
jourd�hui, les crèches interentre-
prises sont surtout installées dans
l�Ouest parisien. Nous venons
donc de démarrer des études de
faisabilité dans le département et
nous espérons voir émerger deux
projets rapidement. » Selon la so-
ciété, sur 2,3 millions d�enfants de
moins de 3 ans en France, 90 % ne
trouvent pas de place en crèche.

Vincennes

Le festival des cinéphiles
reconduit en février

E CINÉASTE malien Souley-L mane Cissé, le réalisateur-pro-
ducteur Jacques Perrin et le réalisa-
teur tunisien Nacer Khemir seront
les invités d�honneur des deuxièmes
Rencontres internationales du ci-
néma de patrimoine et de films res-
taurés de Vincennes. C�est ce qu�a in-
diqué hier la mairie de Vincennes.
L�occasion de revoir des chefs-
d�œuvre d�Orson Welles, Max Linder
ou Billy Wilder dans plusieurs sites
de la ville. Gratuitement, ce qui ne

gâche rien, et dans l�optique de
contribuer à préserver la mémoire
du cinéma mondial.

Bonne nouvelle pour les ciné-
philes, la manifestation prend de
l�ampleur. Après le succès rencontré
par la première édition, pourtant or-
ganisée un lundi, le festival aura lieu
pendant quatre jours, du vendredi
9 février 2007 au lundi 12. La pre-
mière et la dernière journée étant ré-
servées aux scolaires et aux profes-
sionnels. Le grand public, qui n�avait

pas hésité à poser une RTT pour par-
ticiper à la première édition, sera in-
vité à assister à des projections et à
des débats pendant tout le week-
end. Les projections s�accompagne-
ront de deux expositions, dont l�une
en hommage à Charles Pathé à l�oc-
casion du cinquantième anniver-
saire de sa mort. Au début du
XXe siècle, il avait fondé à Vincennes
la première entreprise cinématogra-
phique française.

L.V.

RUNGIS, CRECHE INTERENTREPRISES LES PETITS CHAPERONS ROUGES, HIER. Accompagné de
Philippe Bas, ministre délégué à la Famille (au centre), le Premier ministre a annoncé la création de
40 000 places supplémentaires dans le plan Petite Enfance. (AFP/E FEFERBERG.)




